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Assemblée Générale de Pro Hispania 2014
Rapport sur l’année 2013 présenté le 22 mars 2013 à Genève

Nous remercions avec gratitude nos donateurs ainsi que les lecteurs de l’Etoile du Matin de 
Suisse et de France. Sans eux notre œuvre ne pourrait pas subsister. L’année 2013 n’a pas été 
marquée d’événements exceptionnels. Nous sommes reconnaissants d’avoir pu poursuivre 
nos activités et d’avoir atteint nos objectifs : publier trois fois par année l’Etoile du Matin et 
donner notre contribution financière habituelle à l’Eglise Evangélique ( Réformée ) Espagnole.

Cela nous a donc permis de contribuer à conserver et nourrir les liens entre nos Eglises 
Réformées francophones ( et en partie germanophones pour la Suisse allemande, notam-
ment Berne et Zurich ) et notre Eglise sœur espagnole. En effet, Pro Hispania est pratiquement 
le seul organisme qui travaille dans ce sens en francophonie, en donnant la possibilité aux 
personnes intéressées d’être informées sur le protestantisme espagnol et de s’engager dans 
une action solidaire pour une Eglise qui partage les mêmes valeurs que les nôtres et dont le 
pays est encore confronté à une crise qui touche tous les secteurs de la société. Ce soutien, 
qui est aussi moral et spirituel, est largement apprécié par nos frères et sœurs d’Espagne dont 
la conscience est forte d’appartenir au courant réformé international. 

Pro Hispania a publié pour l’année 2013 trois numéros de l’Etoile du Matin : 341, 342, 343. 
Nous avons constaté que c’est essentiellement à la suite de la publication de l’Etoile du Matin 
que nos donateurs envoient leurs dons ou règlent la cotisation annuelle. Certains lecteurs ont 
fait part au rédacteur de leur satisfaction au sujet de la qualité des articles. Nous pouvons dire 
que la publication des trois numéros annuels a juste permis de couvrir les frais d’impression 
et de publication et de donner à « l’Iglesia Evangelica Española » une contribution en baisse 
par rapport à l’année précédente, soit de 7000 CHFR. Cette somme relativement modeste 
reste néanmoins significative et correspond à une attente non négligeable de la « Comision 
Permanente » de la IEE par rapport au budget annuel global de la IEE. Par ailleurs, le SEUT 
( Faculté de Théologie ) a reçu 1000 CHFR de la succession Robert Lombard.

Le Comité Pro Hispania s’est réuni à deux reprises, le 1er février 2013 en l’église réformée 
française de  Berne, et le 4 octobre à Lausanne dans les locaux du CIDOC. Au-delà des ques-
tions habituellement traitées ( Etoile du Matin, finances, décisions de l’Assemblée Générale, 
contacts avec la IEE, Synode de la IEE ), le Comité PH est allé de l’avant avec le projet de 
publication du catéchisme de J. Calvin en espagnol de 1550. La publication de 600 exem-
plaires de ce catéchisme sera financée pour moitié par Pro Hispania et pour moitié par les 
Editions Fliedner ( Madrid ). L’impression se fera à Madrid. Les pasteurs espagnols recevront 
un exemplaire gratuitement. Ce texte de Calvin sera en vente à la librairie protestante de 
Calatrava de Madrid. 100 exemplaires seront mis à disposition de PH en Suisse. A l’heure de 
notre AG, votre président peut vous dire de bonne source que l’impression est sur le point 
d’être effectuée.  

Pasteur Fausto Berto, Président de Pro HisPania
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Commission Permanente IEE, session 307, 
24-26 avril, Barcelone

Projets

Deux projets présentés ont été approuvés et confirmés : le projet GAW 2015, qui 
suppose l’investissement de 15’000 euros qui seront utilisés pour la construction de 
chambres avec salle de bain à la Casa Mamré de Jaca. L’appui octroyé sera réper-
cuté dans le service social qu’offre la Casa en relation avec les services sociaux de 
la Municipalité de Jaca dans l’accueil de personnes en processus de socialisation.

Pro Hispania a apporté son concours dans la gestion d’un projet soutenu par le 
Fond de Solidarité Suisse. Il s’agit d’un projet de travail avec les jeunes à l’Université 
de San Sébastian dans la formation biblique et avec d’autres jeunes qui ne sont pas 
en relations avec des églises. Nous souhaitons suivre ce projet pour contribuer à for-
tifier la communauté de San Sébastian avec une ouverture sur les jeunes basques, 
appuyant les nouvelles perspectives qu’apporte le ministère du pasteur Augusto Gil 
Milian.

Projet femmes GAW. Une délégation de 15 personnes représentatives de diverses 
régions d’Allemagne, responsables de la GAW des femmes, nous a rendu visite du 
4 au 9 mai. A Barcelone, elles ont pu découvrir notre ONG « Frater Nadal », son 
travail, ses volontaires, sa structure, et le travail d’intégration que cette organisation 
accomplit à Madrid. Les visiteurs se rendirent au Collège El Porvenir, à Madrid, et 
prirent connaissance du travail de diaconie qui se réalise à la Fondation Fliedner à tra-
vers le Département de l’Orientation présenté par l’assistante sociale Encarni Sanchez.
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Nos visiteuses découvrirent la dure réalité de nos immigrants et Espagnols dans les 
longues queues d’attente en vue d’obtenir de la nourriture ; à cette occasion elles se 
firent volontaires pour contribuer à la distribution des aliments. Elles eurent également 
une rencontre avec des membres de la Commission Permanente et du Presbytère de 
Madrid-Extrémadure. Par ailleurs, nous travaillons pour le projet d’aide pour les pen-
sions, avec la collaboration de Joséfina Garcia et Mari Dominguez, veuves de pasteurs.

Presbytères
Presbytère du Levant
 

 
Le 7 juin, la Municipalité d’Alicante a officiellement découvert un buste sur la place 
publique qui porte son nom, Franklin Albricias, fils de Francisco Albricias, fondateur 
de l’Ecole Modèle d’Alicante, où il étudia et fut professeur. Pasteur de la IEE, diri-
geant de la Ligue de Droits Humains et directeur de « l’Ateneo Cientifico », homme 
de lettres et artiste de la ville. Il était membre du Parti Républicain Radical Socialiste 
en 1930. Dans sa trajectoire au sein de l’Eglise méthodiste, il fut nommé évêque et 
devint membre du Conseil Mondial des Eglises. Il fut contraint de fuir l’Espagne et 
de s’exiler dans le Canton de Vaud, en Suisse, où il mourut. Joël Cortés, en qualité 
de président de la IEE, fut invité à cet acte officiel. Egalement y participèrent  les 
arrières petites-filles de Franklin Albricias, Lidia et Gloria Castell.

Franklin Albricias
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Presbytère de Madrid-Extrémadure

La Commission Permanente est informée de la réunion entre le Conseil Evangé-
lique de Madrid, l’église du Noviciado et les pasteurs Esther Ruiz et Alfredo Abad 
sur la question de la communion avec l’Eglise Communauté Metropolitaine. La 
CP appuie l’autonomie de nos communautés dans l’établissement de relations de 
fraternité et dans le cadre de nos critères œcuméniques.

Presbytère de Catalogne
• On a effectué les travaux de restauration du toit de la Maison d’Aiguaviva. Dans 
     ce projet nous avons pu compter sur l’aide de la Fondation d’Aide au Protestatisme 
   et nous avons sollicité d’autres aides pour compléter les travaux. 

 

• Face à la retraite prochaine de la pasteure de San Pablo, Carmen Sanchez, le  
   pasteur Ignacio Simal a commencé à assumer les responsabilités pastorales de 
    cette communauté. Nous demandons à Dieu qu’il bénisse son travail dans cette 
    communauté. Nous sommes reconnaissants pour les années d’engagement et 
   de dévouement de Carmen Sanchez au service du Seigneur. Elle poursuivra son 
   service dans une nouvelle étape de sa vie.

• Le 17 mai a été présenté à l’église protestante de Barcelone-Centre, Rue Tallers 
  26, le livre du pasteur Eric Capo : « Pourquoi et pour quoi je suis chrétien, et 
   autres écrits ».

Départements
Département Mission et Unité

La CP se réunit avec Ignacio Simal qui présente le rapport du Département « Mis-
sion et Unité ». Petit à petit ce Département va en développant, tant par sa forme 
que par son contenu. La présentation de chacun des Départements est structurée 
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en trois parties : 1. la situation, 2. l’action, 3. la valorisation des objectifs. Ce sché-
ma a permis d’obtenir une approche plus claire de la situation présente, de l’évo-
lution et des besoins ainsi que des obstacles, etc., de chacun des Départements. 
Il convient de mettre en évidence dans le Département « Ethique et sexualité » la 
contribution et la présentation du matériel réalisées par le pasteur du SEUT, Juan 
Sanchez, dans le cadre de la pastorale 2014.

Département Formation et Edification

Jeunes. Camp d’été à Jaca : « EnRedados », à la Maison de Mamré, du 14 au 19 
juillet. Le thème choisi. « Violence dans le monde de la jeunesse ». Documenta-
tions et informations disponibles dans les églises. 

Formation des pasteurs. Du 12 au 14 mai a eu lieu à la Casa de Mamré de 
Jaca la pastorale 2014 : « Evangélisation et croissance dans l’Eglise en Europe ». 
Le pasteur hollandais Wout Van Larr, qui a travaillé au sein du Conseil hollandais 
des Eglises et notamment avec le Départements des missions pendant 18 ans, 
bon connaisseur de la IEE, fut chargé d’apporter son exposé. A cette occasion le 
nombre de pasteurs et de pasteures a été des plus hauts de ces dernières années. 
Divers professeurs du SEUT et Joel Cortés y participèrent. 

Stratégie de mission

Israel Flores explique où en est le projet : ce qui a été réalisé, ce qui reste à faire, 
les nécessités et les opportunités. On espère qu’au mois d’août tout le matériel 
y relatif sera distribué et on propose la réalisation d’un calendrier 2015 de la IEE, 
qui pourrait inclure le calendrier liturgique, les dates importantes, des photos des 
communautés, des informations en lien avec la Mission, etc. Ce calendrier pour-
rait être vendu. Le Département de la Communication travaillera en lien avec ce 
projet de « Stratégie et Mission ».
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Pastorale de la IEE 2014

Du 12 au 14 mai 2014 a eu lieu à la « Casa Mamré » ( Jaca, Huesca ) la rencontre 
annuelle des pasteurs et pasteures de l’Eglise Evangélique (Réformée) Espagnole. 
Nous avons été accompagnés par des professeurs de notre Séminaire ( Faculté de 
théologie, SEUT ) et le président de la Commission Permanente, Joel Cortés.

Le conférencier invité fut le pasteur hollandais Wout Van Laar, qui a été secrétaire 
général de la Mission de la Ligue Réformée et directeur du Conseil missionnaire 
holandais ( NDC ). Van Laar fut également missionnaire pendant plusieurs années 
au Chili ; il a donc pu s’exprimer en espagnol. Nous avons pu profiter de sa contri-
bution qui portait sur la pratique de la mission et de l’évangélisation dans le cadre 
européen.

Nous avons eu également une présentation du travail qu’a commencé à mener 
à bien le professeur Juan Sanchez ( SEUT ) au sujet de « Ethique et sexualité ». La 
clarté de son exposé a été très positivement évaluée. Il y eut également du temps 
pour la communion inter-pastorale afin que les uns et les autres soient stimulés 
à « l’amour et aux œuvres bonnes » qui correspondent au ministère pastoral au 
sein de la IEE.

Nous devons valoriser très positivement les temps de recueillement spirituel – avec 
leurs respectives réflexions et temps de prière – présidés par le pasteur Mariano 
Arellano, la pasteure Eva Sosa, et le pasteur José Burguillo ; ce dernier dans le 
cadre de la célébration de la Sainte Cène.  
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Au cours de notre pastorale, nous avons reconnu le travail ministériel mené à bien 
par le Dr. Mark Abbot et la pasteure Carmen Sanchez. Mark a travaillé pendant 
de nombreuses années dans notre séminaire comme professeur et doyen. Le pro-
fesseur Abbot est ouvrier fraternel de l’Eglise Méthodiste Unie ( USA ). Il rentre aux 
USA où il sera professeur dans un séminaire de l’Eglise d’où il provient. La pasteure 
Sanchez arrivera en août prochain à l’âge de prendre sa retraite, après une longue 
et fructueuse carrière ministérielle. A partir de l’année prochaine elle voyagera en 
Bolivie poursuivant un travail ministériel dans la maison pour les filles-mères qu’El 
Faro ouvrit il y a plusieurs années. Les deux reçurent des propos de reconnaissance 
et des témoignages pour avoir été très engagés dans leurs ministères respectifs. Le 
point final de cette pastorale fut la célébration de la Sainte Cène, point d’orgue 
de ce temps partagé ensemble

50e anniversaire du collège protestant “Juan de Valdés”
Source : informations de la IEE, Damaris Ruiz

Tous nous accomplissons nos années, tous nous grandissons et nous apprenons, 
tous nous connaissons et gardons le souvenir de personnes qui ont laissé de 
profondes empreintes dans notre vie. Tous et, … « notre Collège protestant Juan 
de Valdés », aussi. Au cours de ce cursus 2013 / 14, nous célébrons le 50 ème 
anniversaire de l’ouverture de petites et humbles classes de la Rue de Calatrava, à 
Madrid, le 1er octobre 1963. Depuis lors, le Collège est allé en croissant et crois-
sant, utilisant divers édifices qui devinrent rapidement trop exigus avec l’accueil 
de plus en plus d’élèves, jusqu’au point où il a fallu construire un grand édifice 
où tout le monde pourrait prendre place : l’actuel Collège Protestant « Juan de 
Valdés », dans le quartier de San Blas, à Madrid. 



10

« 50 ans » ; il semble que c’est beaucoup, mais ils sont passés comme un soupire. 
Ils sont nombreux les élèves, les professeurs, les personnes chargées de divers ser-
vices qui passent dans notre mémoire. Ils sont nombreux les souvenirs des classes, 
récréations, examens, amis, punitions, excursions, fêtes, Semaines Culturelles …
Le dévouement, les efforts, le soin, l’aide, les valeurs, l’engagement, le plaisir et 
les liens établis dans notre collège sont, en définitive, « 50 ans d’éducation pour 
la vie ».

Cette trajectoire de vie au cours de ces années méritait une belle célébration. 
Pendant tout le mois de mai furent organisées diverses activités autour de cet 
anniversaire, avec comme point culminant l’acte festif et officiel le 23 mai, où 
s’exprimèrent les autorités locales, le président de la IEE, Joel Cortés, Damaris 
Ruiz, organisatrice de l’événement, le pasteur Alberto Araujo qui fut compagnon 
de route avec son collègue Luis Ruiz Poveda ( décédé le 14 janvier 2006 ) dans le 
lancement de cette aventure formidable, et Fausto Berto, président de Pro-Hispa-
nia, Association qui contribua de manière significative à soutenir ce projet. 

 

 

Le pasteur Francisco Manzanas est passé dans 
la présence du Seigneur
Source : IEE, 21 juin 2014

Ce jour, 21 juin 2014, à 7h. du matin, le pasteur 
Francisco Manzanas passait à la présence du Seigneur. 
C’est une perte qui suscite de la tristesse pour toute 
sa famille et, évidemment pour l’Eglise Evangélique 
( Réformée ) Espagnole. Nous faisons mémoire du pas-

teur, mais aussi de l’évangéliste, du lutteur pour un monde plus juste à la lumière 
de cet Evangile qui donna du sens à son existence. Nous pouvons tous constater 
comment le pasteur Manzanas marqua, d’une trace indélébile et généreuse, notre 
Eglise et les communautés dans les lesquelles il exerça son ministère pastoral, 
comme tous ceux et celles qui eurent le privilège de le côtoyer.
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Nous voulons rappeler que Don Francisco fut le pasteur protestant qui ouvrit les 
portes aux pasteurs protestants sur la possibilité de percevoir une pension de 
retraite que l’Etat espagnol avait niée pendant de longues années. Cela arriva 
quand le Tribunal Européen des Droits Humains ayant son siège à Strabourg prit 
une décision en sa faveur et mit en demeure l’Etat espagnol de compenser l’injus-
tice dont avait été victime F. Manzanas, à savoir que le traitement de sa pension 
était discriminatoire, et que l’intéressé avait le droit de prétendre à des prestations 
équivalentes à celles octroyées aux ministres du culte catholique. 

Nous transmettons, dans l’espérance de la résurrection, nos sincères condoléances 
à toute sa famille. Aujourd’hui, le pasteur Francisco Manzanas, repose dans la 
maison du Père, et ses œuvres le suivent. Le service funèbre a eu lieu le 23 juin, à 
12h., dans la chapelle du Centre funéraire, à Alicante. 

Communiqué de la FEREDE  
( Fédération des Entités Protestantes d’Espagne ) 
Madrid 22 juin 2014

Face à la nouvelle du décès du pasteur Francisco Manzanas, nous souhaitons 
exprimer nos plus vives condoléances à sa famille, ses amis et proches, au nom 
des Eglises et Entités intégrées dans la FEREDE. D’une manière particulière nous 
transmettons un chaleureux et fraternel salut à la famille et à la IEE où le pasteur 
Manzanas exerça son ministère pendant de longues années, dans un service fidèle 
et consacré, partageant le sentiment de perte mais aussi d’espérance glorieuse en 
la résurrection.

Nous ne pouvons manquer d’exprimer, en plus, notre profonde reconnaissance 
au pasteur F. Manzanas pour son engagement et sa détermination à défendre ses 
droits comme pasteur protestant retraité, ce qui lui fut reconnu par le Tribunal 
Européen des Droits Humains à Strasbourg ( TEDH ) comme ayant été victime d’une 
erreur historique. Cela a ouvert la porte à l’espérance pour d’autres pasteurs se 
trouvant dans des situations similaires qui, à ce jour, ne sont injustement toujours 
pas reconnues par l’Etat espagnol. 

Avec sa lutte, le pasteur Manzanas a écrit une page singulière dans l’histoire 
récente du protestantisme espagnol. Nous rendons grâce à Dieu pour la vie, le 
ministère et l’exemple du pasteur Francisco Manzanas, et demandons à Dieu la 
consolation et la force pour ses familiers et ses êtres chers.

Avec amour fraternel en Christ Jésus.

José Luis Andavert                                                              Mariano Blázquez

Président                                                                               Secrétaire exécutif
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Réflexions et moyens pour célébrer les 500 
ans du mouvement de la Réforme
Source : ALCnoticias.net

 

Les cinq Eglises signataires de la Concorde de Leuenberger au Rio de la Plata ont 
fait appel à la Communion des Eglises de la Réforme ( CIR ). A l’approche de l’ac-
complissement des 500 ans de l’événement le plus significatif qui donna naissance 
au mouvement de la Réforme protestante, à savoir : l’exposition publique des 95 
thèses du Dr. Martin Luther sur la porte de l’église du château de Wittemberg, en 
Allemagne, un 31 octobre 1517, les Eglises réunies dans le cadre du CIR ont décidé 
de réfléchir sur divers thèmes à la lumière de la pensée protestante, celle qui s’est 
formée comme critique au « statu quo », fondée hier comme aujourd’hui sur les 
trois piliers de la seule foi, la seule grâce, le seul Christ.

Elles affirment : « Tout au long du cycle de réflexions nous nous proposons de 
recueillir la pensée de différents collaborateurs qui élaborent des propositions 
d’angles d’attaque sur les diverses thématiques choisies dans le cadre de ce que 
l’on considère « la pensée de la Réforme ».

La pensée et l’œuvre de Martin Luther, ainsi que d’autres réformateurs, s’inscrivent 
dans le grand mouvement religieux des débuts du XVIème siècle, appelé « la 
Réforme protestante », qui mit fin à la suprématie ecclésiastique, religieuse 
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et politique de Rome en Europe, créant des Eglises protestantes de différentes 
dénominations. Bien que la Réforme fut essentiellement un mouvement religieux, il 
produisit d’importants changements dans presque tous les aspects de la vie sociale, 
économique et politique, avec de grandes répercussions dans l’histoire moderne 
du monde occidental. 

Dans le cadre du Rio de la Plata, les Eglises Vaudoise du Rio de la Plata ( IEVRP ), 
Evangélique Méthodiste Argentine ( IEMA ), Evangélique Luthérienne Unie ( IELU ), 
Evangélique du Rio de la Plata ( IERP ) et Réformée Argentine ( ayant adhéré à l’IERP ), 
ont signé en 1980 la Concorde de Leuenberger. Celle-ci, à laquelle ont adhéré les 
Eglises Luthériennes et Réformées d’Europe, comme celles qui en sont issues, ainsi 
que les Eglises pré-Réformées comme les Vaudois et les Frères Moraves, permet de 
donner à cet ensemble d’Eglises une certaine unité doctrinale, une compréhension 
commune de l’Evangile et de pratiquer une communion ecclésiastique.

Reconnaissantes pour avoir été conduites à se rapprocher les unes des autres, 
ces Eglises confessent dans le même temps que la lutte pour la vérité et l’unité 
de l’Eglise est aussi en lien avec des responsabilités et des souffrances. L’Eglise 
est uniquement fondée en Jésus-Christ qui, moyennant le don du Salut dans la 
proclamation et les sacrements, la rassemble et la commissionne. Dans ce but, 
selon la compréhension de la Réforme, pour la vraie unité de l’Eglise, l’authentique 
doctrine de l’Evangile et la correcte administration des sacrements représentent un 
consensus nécessaire et suffisant. A partir de ces critères de la Réforme, les Eglises 
participantes en déduisent leur compréhension de la communion ecclésiastique. 

« Nous espérons que les réflexions et les moyens mis en œuvre contribuent à une 
lecture critique de nos réalités et que, à partir de cette critique, l’élaboration et 
l’exécution d’actions fidèles à l’Evangile et tendant au bien-être de toute la société 
soient possibles » concluent-elles. 
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Lettre ouverte au Président de la Commission 
d’experts pour la Réforme Tributaire 

Source : Eglise Evangélique Espagnole, 3 avril 2014

 

L’Alliance Espagnole Contre la Pauvreté, qui réunit plus de 1000 organisations sociales, 
syndicales, religieuses, écologiques, ainsi que de consommateurs et des ONG en lutte 
contre les causes de la pauvreté et des inégalités globales, a envoyé une lettre ouverte 
au président de la Commission d’experts pour la réforme tributaire, faisant part de sa 
surprise pour la minime contribution du rapport à « La lutte contre la fraude ».

La lettre dit « qu’il apparaît significatif que l’on ne mentionne à aucun moment le délit 
fiscal perpétré, généralement, par des personnes ou des entités dont les ressources 
sont considérables, au point que le rapport semble les protéger. Il est scandaleux qu’à 
la suite de l’appel de l’Union Européenne à porter l’attention sur la gravité de la fraude 
fiscale en Espagne, on ne mentionne pas non plus, avec force, dans les  propositions 
du rapport, la nécessité de neutraliser les dégâts que provoquent les paradis fiscaux. » 

La Commission d’experts semble avoir oublié dans les réformes qu’elle propose l’Art. 
31.1 de la Constitution espagnole qui dit : « Tous contribueront au financement des 
dépenses publiques en accord avec leurs capacités économiques … »

La lettre souligne que l’équité n’a pas été un des objectifs de cette réforme, « lorsqu’on 
préconise l’augmentation de l’IVA, qui va spécialement au détriment des personnes les 
plus défavorisées ; lorsqu’au même moment on déconseille l’instauration d’un impôt 
sur les transactions financières, ou quand on préconise une baisse de la fiscalité sur les 
entreprises, ou encore la suppression de l’impôt sur le patrimoine ».

L’Alliance Espagnole Contre la Pauvreté considère finalement que « Le système fiscal 
a un grand impact dans la lutte contre la pauvreté et les inégalités. Par conséquent, 
il est indispensable d’obtenir une augmentation des recettes, de réduire le déficit et 
de d’assurer l’existence de mécanismes suffisants qui garantissent une redistribution 
des richesses d’une manière juste et équitable. Elle espère « que la manière d’agir du 
Gouvernement soit plus responsable que la Commission d’experts dont le positionne-
ment est plus proches des acteurs les plus puissants de notre économie, oubliant les 
personnes les plus vulnérables. »

Pour une réforme fiscale juste : propositions de l’Alliance Espagnole Contre la Pauvreté.
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Nouveaux prérequis et procédures pour les 
Entités et Eglises qui répartissent de l’alimentation 
du Plan d’Aide Alimentaire de l’UE
Source : informations de la FEREDE/Diaconie, 15 avril 2014

 

Le 14 avril 2014 fut publiée dans le Bulletin Officiel de l’Etat Espagnol la Résolution 
du 2 avril du Fond Espagnol de Garantie Agraire ( FEGA ), par laquelle on a établi 
la procédure à suivre pour la désignation des organisations caritatives ( tradition-
nellement la Croix Rouge et les Banques d’Alimentations ) ainsi que les prérequis 
auxquels doivent correspondre les Entités sociales chargées de la distribution des 
aliments dans le cadre de l’aide auprès des personnes  les plus défavorisées. 

Cette résolution affecte toutes les Eglises et Entités protestantes qui distribuent de 
l’alimentation provenant des Plans d’Aide Alimentaire de l’UE ( au travers du FEGA ) 
aux personnes les plus défavorisées. 

40 millions d’euros pour l’aide alimentaire
L’Union Européenne prévoit l’approbation d’une nouveau Fond Européen d’aide 
aux personnes les plus défavorisées pour la période 2014 - 2020. Le retard de l’ap-
probation de ce Fond se répercute directement auprès des millions de personnes 
en situation de nécessité, ce pourquoi le Gouvernement espagnol a prévu une 
dotation pré-budgétaire de 40 millions d’euros dans le budget du FEGA comme 
mesure extraordinaire pour la continuité du Programme de répartition des aliments 
auprès des personnes les plus défavorisées durant l’année 2014. 

Cette Résolution règle les procédures et les prérequis exigés pour les organisations 
associées et les entités sociales qui participent à l’exécution du Plan d’aide au cours 
de l’année 2014. En principe, les entités sociales qui reçurent les aliments dans la 
dernière livraison du Plan 2013 sont autorisées à bénéficier de la première livraison 
des aliments du Plan 2014 ( art. 4/6 de la Résolution ), sans préjudice sur les vérifi-
cations qui peuvent se réaliser. 
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Nouveaux prérequis et procédures
Il est très important que les entités qui répartissent les aliments vérifient que les prérequis 
exigés par la Résolution soient bien accomplis pour ne pas être exclues de la répartition 
des aliments cette année. Ces prérequis sont similaires à ceux des années précédentes, et 
nous recommandons leur reprise exclusive. Cependant, il y a quelques nouveautés très 
importantes qu’il faut relever :
1. La Résolution du FEGA de l’année 2014 exige que l’on justifie du nombre de personnes 
défavorisées dont on déclare s’occuper et que l’on établisse des critères objectifs permet-
tant de définir les personnes défavorisées auxquelles l’aide alimentaire est apportée. 

Dans les années précédentes, les Résolutions exigeaient « d’être en mesure de justifier du 
nombre de personnes nécessiteuses dont on déclare s’occuper, ainsi que l’établissement 
des critères de sélection et d’évaluation de leurs nécessités ». Dans la Résolution que l’on 
vient d’approuver l’exigence est plus pointue, car il n’est plus suffisant « d’être en mesure 
de », sinon que pour recevoir la marchandise pour sa distribution il faut justifier tant du 
nombre de personnes dont on déclare s’occuper que des critères objectifs qui définissent 
la situation de nécessité des personnes auxquelles on apporte l’aide alimentaire. 

Guide pour aider les Eglises et les Entités protestantes
FEREDE et DIACONIA ont travaillé à l’élaboration d’un Guide des critères objectifs per-
mettant de servir à la définition de la situation de nécessité des personnes qui reçoivent 
de l’aide. Ce guide a été publié afin qu’il soit utilisé tant par les Eglise qui souhaitent 
participer pour la première fois au Plan d’Aide Alimentaire, que par les Eglises et Entités 
protestantes qui y sont déjà engagées, cela afin de compléter ou d’améliorer les critères 
qui jusqu’à présent ont été appliqués.  

2. L’Article 4/2 de la Résolution exige de « développer des mesures d’accompagnement, 
comprises comme faisant partie de l’ensemble des actions visant à favoriser l’intégration 
sociale des personnes les plus défavorisées », entre autres, la prestation d’information et 
d’orientation au sujet des services sociaux disponibles dans le quartier, la localité ou la 
ville où se trouve l’entité.

Cela implique que l’entité non seulement est conduite à répartir les aliments aux per-
sonnes nécessiteuses, mais également à développer un autre type de service qui consiste 
à favoriser l’intégration sociale des personnes dont elle s’occupe. Au minimum il s’agit 
d’informer sur les ressources sociales dans le contexte où l’on se trouve, mais également 
d’agir dans l’orientation à l’égard des structures sociales et du monde du travail, d’ateliers 
de formation pour l’emploi, par exemple. 

Bien que ces services soient accomplis habituellement par les Eglises et Entités protes-
tantes, la FEREDE et DIACONIA ont publié une marche à suivre dans une commune 
collaboration afin qu’elle serve à celles et ceux qui, sur le terrain, s’activent pour répartir 
l’aide à disposition. 
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Projet avec les jeunes de San Sébastian
Le Comité de “ Solidarité suisse ” a pris contact en début d’année avec Pro Hispania 
pour lui demander s’il y avait lieu de soutenir pour 2015 un projet touchant à la 
jeunesse dans le protestantisme espagnol. Le président Fausto Berto a pris contact 
avec son collègue Alfredo Abad, 1er secrétaire de la Commission Permanente de 
la IEE pour transmettre la proposition. Il s’est trouvé que cette proposition tombait 
à point nommé. L’Eglise Evangélique ( Réformée ) Espagnole a le projet de déve-
lopper une action particulière auprès des jeunes de San Sébastian tout en mettant 
à contribution la communauté IEE de la ville pour lui Donner un nouveau souffle. 

Le président de Pro Hispania a été invité à présenté le projet à l’Assemblée Générale 
de “ Solidarité suisse ” à Neuchâtel le 12 mai 2014, qui a été accepté à l’unanimité. 
“ Solidarité suisse ” est un organisme des Eglises Réformées de toute la Suisse qui 
organise, entre autres, la collecte annuelle et nationale des catéchumènes, propo-
sée à la totalité des paroisses du pays, dans les trois parties linguistiques. 

Dans les lignes qui suivent, ce projet intéressant vous est présenté dans son inté-
gralité.

 

Ongi etorri etxera
( “ Bienvenue à la maison ”, en langue basque )

Projet de travail avec des jeunes de San Sebastian

Eglise Evangélique ( Réformée ) Espagnole ( IEE ) 
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Introduction

Il alla vers son père. Comme il était encore loin, son père l’aperçut  
et fut pris de pitié; il courut se jeter à son coup et le couvrit de baisers

Luc 15: 20

a. Nous avons besoin de revenir à la maison. Nous avons besoin qu’en revenant on nous 
souhaite la bienvenue. Nous avons besoin que notre communauté devienne une maison. 
Une maison où nous soyons les bienvenus.

b. Suite à une recherche de trois mois, le pasteur Augusto Gil Milian est parvenu à la 
conclusion que dans la zone Est de la ville de San Sebastian, au quartier Egia, le travail 
avec la jeunesse est resté absent au cours de ces dernières années; tant dans l’espace 
publique que dans les associations privées, y compris les églises chrétiennes. Dans notre 
communauté, l’église du Rédempteur, par exemple, la présence des jeunes s’est consi-
dérablement réduite. Le peu de travail de mission chrétienne auprès des jeunes de la ville 
se limite à quelques centres d’enseignement moyen ou supérieur. Mais les jeunes qui se 
rencontrent en dehors de ces centres ne sont accompagnés ni approchés par personne. 

c. Il est évident que les moyens disponibles pour  mener à bien un travail auprès des 
jeunes sont limités, tant du point de vue des communautés chrétiennes locales que 
du point du vue des organismes de mission, ou des agences spécialisées dans le travail 
auprès des jeunes. 

d. Il y a une grande méconnaissance de la culture biblique y compris chez les jeunes chré-
tiens. Nous entendons que le projet Ongi etorri etxetera pourrait être un recours valide 
pour créer un espace de rencontres et de participations des jeunes, tant en vue d’un 
rapprochement avec les valeurs chrétiennes et la Bible que comme un lieu de convivialité 
( repas, musique ) et de solidarité, offrant aux plus nécessiteux des choses de première 
nécessité ( comme certains habits ou des chaussures ).
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Antécédents et questions
a. Le pasteur Augusto Gil Milian a travaillé pendant sept ans avec les jeunes de Zaragosse, 
tant au sein de l’Université que dans la mission auprès de communautés multicuturelles 
relevant d’un contexte européen. Il a mis sur pied l’Association Tolkien au sein du campus 
universitaire et un travail biblique avec des jeunes qui viennent de différentes traditions 
chrétiennes faire leurs études à Zaragosse.

b. Le travail avec la communauté de la IEE à San Sebastian a été repris après une inacti-
vité de plusieurs années, se caractérisant dans cette nouvelle étape par une ecclésiologie 
marquée sur le plan ethnique, comprenant des hommes et des femmes provenant 
d’Amérique du Centre et du Sud.

c. Par l’installation du pasteur Augusto Gil Milian à San Sébastian, la IEE a cru opportun 
de développer un travail missionnaire auprès des jeunes de cette zone de la ville, caracté-
risée notamment par une présence nombreuse de familles immigrées.

d. Mais il y a des questions auxquelles nous devons répondre. Pourquoi les communautés 
chrétiennes perdent-elle leurs jeunes lorsqu’ils entrent en période universitaire? Y-a-t-il 
de la place pour ces jeunes dans notre communauté? Y-t-il des solutions pratiques pour 
répondre à ce défi ? Ces jeunes ont-ils besoin d’un accompagnement adéquat, de dis-
ponibilités, leur permettant de cheminer avec leurs propres défis dans cette étape qu’ils 
doivent affronter ?
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Situation et population

a. La communauté de la IEE de San Sébastian se situe dans le quartier Egia, la 
zone haute de la ville, anciennement limitée par Gros, Alza, Loyola et le fleuve 
Urumea. Actuellement le quartier d’Egia est réduit au territoire compris entre la 
voie de chemin de fer, Mundaiz, Loyola, Polloe, Intxaurrondo et Gros, avec une 
superficie approximative de 117 hectares. 

b. La population approximative de cette zone est de 12’000 habitants.

c. Il y a trois paroisses catholiques, deux communautés pentecôtiste, et une église 
de la IEE.

d. La communauté de la IEE de San Sébastian possède une surface de 70 mètres 
carrés répartis sur trois niveaux, avec une capacité d’accueil de 50 jeunes en 
première étape.

e. L’adresse postale de cet espace dont dispose la IEE est la suivante : Calle 
Ametzagaña 43 Bajo, San Sébastian.

f. Le pasteur de cette communauté réside habituellement à Zaragoza où il exerce 
aussi un ministère pastoral de l’église de la IEE dans cette ville. 
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Définition du projet

a. Il existe un projet primaire que l’on veut appuyer à partir de la communauté de 
San Sébastian: partager la Bonne Nouvelle de l’Evangile avec les jeunes du quartier.

b. Cependant le projet avec les jeunes est plus ambitieux qu’il n’y paraît. L’objectif 
secondaire que l’on recherche avec le projet Ongi etorri Etxera est d’établir le 
contact avec les jeunes aux études, mais aussi avec ceux qui ne sont pas dans un 
cursus académique, dans un espace de convivialité et de réflexion que met à dispo-
sition de manière immédiate l’église IEE de San Sébastian. 

c. Le troisième objectif relève d’une préoccupation que le travail auprès des jeunes 
ne saurait ignorer : la réalité sociale complexe du quartier et les risques d’exclusion  
auxquels les jeunes peuvent être confrontés lorsqu’ils achèvent une formation sans 
obtenir de place de travail.

d. Le quatrième objectif que nous proposons avec ce projet est de contacter les 
jeunes natifs du pays et faire en sorte que la communauté devienne un lieu pluriel  
qui favorise l’élimination des barrières pour promouvoir l’intégration d’une commu-
nauté ethnique dans le cadre d’une réalité nationale complexe. 
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Phases du projet

a. Ongi etorri etxera est un projet pensé pour être développé en cinq ans, avec 
une évaluation annuelle. C’est un projet évalué à moyen et long terme. 

b. Une première phase comprendrait un travail avec les jeunes universitaires, 
associés à une communauté chrétienne ou non. Nous souhaitons donc définir le 
caractère oecuménique de ce projet depuis son commencement. 

c. Cette première étape serait exploratoire comprenant une relecture de la réalité 
que vivent les jeunes à partir des éclairages bibliques, moyennant l’organisation 
de débats, discussions, partages et études bibliques. 

d. Cette première étape ne prétend pas s’inscrire dans le cadre du modèle ecclé-
siologique et liturgique de la majorité de nos communautés historiques, mais de 
constituer une alternative. 

e. Il s’agira de rejoindre les jeunes là où ils en sont de leur chemin de vie et de 
clarifier avec eux  la vision qu’ils ont de leur existence quotidienne, laquelle peut 
être marquée par des difficultés de tous ordres. Au travers de la solidarité, le lien 
mis en valeur avec la réflexion biblique peut être éclairant. Cette contribution 
d’une lecture sociale relative à la situation de ces  jeunes doit être utilisée comme 
matériau que doit prendre en compte la communauté accueillante pour mettre 
en évidence quel modèle ecclésiologique remporte l’adhésion des jeunes pour 
notre temps. 

f. La deuxième phase du projet, pour évaluer les moyens plus spécifiques et 
d’organisation dans le temps, demandera un travail continu, mais également 
évaluable au fil du temps. 

g. Cette deuxième étape sera dirigée au bénéfice des jeunes en risque d’exclusion 
sociale, que ce soit par manque de place de travail ou suite à une interruption des 
études ou de la formation professionnelle.

h. Dans cette étape il s’agira de renforcer les activités à caractère ludique, les 
compétences sportives, les excusions, les repas de groupe et la mise en place 
d’espaces de partage au sein de la communauté accueillante ou en lien avec le 
volontariat social. 

i. Il est prévu que la première convocation devant réunir les sympathisants et les 
personnes intéressées se fasse en mai 2014 pour discuter du programme à déve-
lopper pendant l’été.
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Financement

a. Nous considérons que le financement du projet s’élèvera à 90000 Euros au 
cours des trois premières années de son développement. 

b. Ce montant comprendra dans les grandes lignes: le salaire du responsable, 
les déplacements pour se rendre à  San Sébastian et la publication du matériel 
adéquat pour le travail auprès des jeunes. 

c. La IEE serait en condition de donner une contribution de 20000 Euros pour ces 
trois premières années. 

Evaluation

a. Dans un premier temps, il s’agira d’évaluer la première année de la mise en 
place de ce projet, en vue de répondre aux questions relatives à l’accomplisse-
ment des objectifs primaires et les subséquents.

b. Un membre de la communauté locale devra participer au développement 
du projet et à son évaluation, ainsi qu’un membre du groupe de jeunes et un 
membre du Département des jeunes de la IEE.

c. Les résultats de cette évaluation devront être connus de toutes institutions ou 
groupes d’appui apportant leur collaboration et leur contribution à ce projet. 

d. On devra profiter du temps d’évaluation pour corriger ou réorienter des actions 
non valides ou accepter de nouvelles lignes de travail qui n’étaient pas forcément 
prévues au début du projet. 

 

 

Projet communiqué par Alfredo Abad, pasteur,  
1er secrétaire de la Commission Permanente de la IEE

Traduction : Fausto Berto, 
président de Pro Hispania 

Mollie-Margot, 23 mars 2014
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La vie est un don de Dieu
Source : Infocp84/2014, d’un article du pasteur Enric Capo publié en 2009

La vie est un don de Dieu et notre obligation et notre privilège est de la protéger, 
y compris lorsqu’elle n’est qu’un projet. Pour cela l’avortement est en dehors 
de nos perspectives du futur. Le considérer comme une méthode de limitation 
des naissances ou une commodité pour ne pas nous compliquer la vie, repré-
sentent des chemins que nous ne pouvons envisager, sans pour autant cesser de 
maintenir les portes ouvertes face à des situations que nous pouvons présenter 
en conscience devant Dieu. Pour cela, nous respectons, par exemple, ceux qui 
accueillent les trois présupposés de la loi actuelle qui, pour le croyant, sont légi-
times indépendamment de leur légalité. 

Notre légitimité nous vient d’en haut, de Celui qui nous a appelé des ténèbres à 
la lumière. C’est là, devant Dieu, que nous devons prendre nos décisions. Et dans 
ces situations il est très important que l’Eglise, et dans son cas la société, offrent 
aux candidates à l’avortement des solutions et des opportunités pour le futur. 
Le pire est la solitude et l’abandon dans lesquels nous laissons celles qui sont 
confrontées à une grossesse non désirée.

Il n’est pas acceptable de dire, comme le font les évêques, que le principe de vie 
qui repose dans la femme enceinte n’est pas une affaire privée et qu’elle n’a pas 
le droit de prendre des décisions, si au moment de vérité nous la laissons seule, 
livrée à elle-même avec son problème. Son problème est notre problème et nous 
pouvons l’aggraver avec les menaces de peines religieuses ou séculières. 

Pour autant que nous soyons convaincus de la véracité de notre analyse du 
problème, nous n’avons pas le droit de conditionner les décisions de celles qui 
le vivent dans leur chair. Nous, hommes et femmes de ce monde, nous nous 
mouvons sur le terrain du bien et du mal, de la vertu et du péché, du blanc et du 
noir ; sinon dans le monde des gris et des couleurs diffuses, dans lequel il s’agit 
de prendre des décisions personnelles qui ne tombent pas toutes faites, exigeant 
l’application de nos critères et l’acceptation de notre responsabilité. 

A cela nous conduit l’évangile et il n’y a pas d’échappatoire possible. Nous avons 
à l’affronter à la lumière de la foi et de l’espérance qui nous habite. Nous refusons 
de parler dans ce contexte – et dans bien d’autres – de péché. Il ne s’agit pas de 
cela. Il s’agit de chercher et de rencontrer, dans un moment donné, des chemins 
qui répondent de manière adéquate à l’appel spécifique que nous avons reçu et 
à notre vocation chrétienne.



25

Ce qui est petit est beau.  
Des avantages d’être Eglise minoritaire
Gabriel Jaraba, 01.07.2014 
Source : Lupa protestante, publié dans la revue « La Luz digital »

Au commencement de la transition commença à se diffuser parmi nous ce que 
l’on nommerait plus tard l’écologisme, par le biais de revues comme « Integral », 
«  Alfalfa  », ou de manuels pour devenir «  agriculteur autosuffisant  » ou pour 
s’initier au « néoruralisme ». On récupérait de cette manière une certaine tradition 
enracinée dans le naturalisme qui était très populaire en Catalogne dans les années 
20-30 et une perspective d’une tonalité anarchiste, qui marquait ses distances avec 
l’industrialisme et le développement. Dans ces textes on faisait souvent mention 
d’un auteur, E. F. Schumacher, un économiste allemand qui, en 1973, publia « Ce 
qui est petit est beau », livre qui deviendrait une des œuvres les plus influentes 
publiées depuis la 2ème guerre mondiale. En Espagne, ce livre fut publié par la 
maison d’édition « Blume », en 1977, et son titre devint un véritable leitmotiv sou-
tenant cette nouvelle attitude écologique, avec un autre titre fort apprécié dans le 
même style : « Pense global, agis local ». 

Voilà ce à quoi je pensais le 24 mai quand je participais à la rencontre « Reprendre 
contact  », rencontre de la zone méditerranéenne de la IERE (Eglise Espagnole 
Réformée Episcopalienne) qui a eu lieu à Sabadell. Réunion agréable, gens sympa-
thiques, motivations claires et authentiques et désirs d’aller de l’avant. « L’Eglise du 
Christ » et son nouveau recteur, Guillermo Wilches, un  lieu d’accueil idéal. Tout est 
parfais, me disais-je, mais…si peu de gens ? Et il me vint immédiatement à l’esprit 
le thème du livre de Schumacher : nous sommes dans le royaume du petit, nous 
avons été appelés à être citoyens de Liliput ; ce qui est prophétique est distinctif 
des minorités. 

Sait-on jamais, Jésus se référait à cela quand il parlait du grain de moutarde (bien 
que la parabole a, à mon sens, une portée bien plus ambitieuse et forte, mais j’en 
parlerai ultérieurement). Oui, le petit est beau, mais…si petit ? Conséquemment je 
me rendis compte : mon Eglise, mais nous sommes quatre chats. Caramba. Alors, 
des jeunes, eh ? Non, un chat c’est joli. Actuellement j’ai deux chats à la maison, 
mais j’en ai eu jusqu’à onze (je vis à l’extérieur d’un village). C’est magnifique 
d’être une Eglise de quatre chats, en plus je pourrais affirmer pleinement que c’est 
excellent d’être une Eglise de chats. Point. Amen.

Donc, c’est beau d’être une petite Eglise. Non seulement parce que le concept, 
à première vue, apparaît comme romantique. Petit, maniable, souple, inoffensif, 
doux…selon le point de vue. Le frère moustique qui perturbe nos après-midis d’été 
nous piquant à discrétion est aussi petit, minuscule, il n’en demeure pas moins 
infâme. C’est que le petit est beau… et pratique. Il me vient à l’esprit comme une 
étincelle, en associant le thème de Schumacher avec notre réunion d’Eglise. 
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Les gens associent le concept « Eglise » avec « Institution », « pouvoir » ( spirituel 
ou temporel ), « assemblée », « organisation », « hiérarchie », « tradition ». Grandes 
paroles, qui cherchent confirmation dans l’attraction de masse des lieux publics, 
dans l’influence des législations des pays, dans la définition des canons de la morale 
publique. Mais actuellement, quand je pense en « Eglise », je me fixe sur l’autre 
face de la page. Que se passe-t-il lorsque cette Eglise est petite et minoritaire ? Le 
petit est pratique. Voyons pourquoi.

1. Ce qui est petit est perceptif et intuitif
Comme ce qui est petit est fragile et sensible, il a également la faculté de percevoir 
immédiatement ce qui survient autour de lui et l’intuition de ce qui peut advenir. 
Savoir capter ce qui est en train d’arriver est une vertu incomparable en ces temps 
de confusion. Cette capacité de perception est fondamentale quand l’Eglise désire 
se situer dans la réalité et agir de manière conséquente. Nous n’avons pas de grands 
moyens et pour autant nous n’avons pas de grands obstacles ni des barrières qui 
nous séparent de la réalité humaine dont nous faisons partie. Ainsi nous pouvons 
être une « antenne » sensible « aux signes des temps ». Nous sommes petits, mais 
avec de grands yeux et de grandes oreilles pour comprendre, et de amples bras 
pour accueillir. Ce qui est petit est proche et pour autant il peut être amiable.

2. Ce qui est petit est un espace adéquat pour réfléchir et élaborer
Le fait d’être peu nombreux nous demande moins d’énergie pour partager les idées 
et les échos de nos expériences. Nous pouvons aller à la rencontre des uns des 
autres sans formalisme et inter changer des éléments avec rapidité. La facilité de 
percevoir et d’être intuitif débouche sur la facilité de réflexion et d’élaboration. Il 
n’est pas nécessaire d’être grand pour être solide ; la solidité dépend de la capacité 
non pas de croître en taille, mais en qualité. Nous avons tout ce qu’il faut pour 
faire monter la pâte de la foi. Ce n’est pas la petite taille qui peut nous apporter 
des difficultés dans notre communication interne, mais d’autres types de barrières 
qui naissent des préjugés. L’espace de petite taille est idéal pour que le cœur bouge 
librement.

3. Ce qui petit est agile, dynamique et flexible
La taille réduite permet l’agilité des mouvements tant pour agir que pour réagir. 
La flexibilité est la condition pour être dynamique. Ce qui est dynamique n’est pas 
simplement rapide, mais aussi agile et adroit dans un environnement changeant. Il 
n’est pas besoin d’être grand pour être influent ; la capacité d’influencer dépend de 
la qualité résultant du message et de culture de notre foi, ainsi que de notre dyna-
misme, fruit de notre agilité. Comme nous sommes petits, nous arrivons avant sur 
les différents sites et accédons avec plus de facilité dans les lieux où il est nécessaire 
d’intervenir. C’est pourquoi nous pouvons être bien reçus, attentifs aux nécessités 
de notre prochain, sensible à ses appels et prêts à y répondre. 

4. Ce qui est petit est fort s’il est cohérent, équilibré et adaptatif 
La flexibilité est une condition plus solide pour la force. Ce qui est flexible s’incline 
devant la force qui le plie pour, une fois la force s’étant estompée, récupérer sa 
forme originale. La capacité d’adaptation est la force sous-jacente à la capacité 
d’évolution. La possibilité de resurgir entre forces opposées est due à l’équilibre, 
et précisément ce que cherche l’évolution adaptative c’est l’équilibre, appelé 
« homéostasis » dans les êtres vivants, c’est-à-dire, la recherche et l’obtention d’un 
fonctionnement équilibré des fonctions vitales. La cohérence adaptative des orga-



nismes est ce qui fait d’eux des êtres vivants. L’équilibre est un signe de maturité 
et une condition nécessaire pour le développement et la croissance. 
5. Ce qui est petit est clair, significatif et relevant
Souvent le plus grand n’est pas ce qui se voit avec plus de facilité. Une petite tache 
sur une chemise neuve est suffisante pour attirer toute l’attention et pour perdre 
de vue l’ensemble. Ce qui est petit se laisse voir quand il est inespéré : il distingue ce 
qui n’est pas usuel, et ce qui n’est pas usuel peut être pertinent ou impertinent. Le 
christianisme est, aujourd’hui, dans notre monde et dans nos sociétés, un élément 
impertinent qui interpelle. C’est sa vocation depuis les débuts. La Croix fut un signe 
de scandale pour les uns et une absurdité pour les autres : cela se poursuit, d’où 
notre rôle dans le monde. Le scandale de la Loi d’Amour est indépassable ; plus que 
jamais aujourd’hui, aucun signe ne peut la dépasser. Le témoignage de l’Amour ne 
connaît pas de tailles, car il est non-mesurable en termes qualitatifs. 
Ce qui est petit est donc beau, car il est fait à la mesure de l’homme. Il est pra-
tique parce qu’il nous permet de nous mouvoir dans cette dimension d’humanité 
proche pour devenir des éléments d’humanisation. Il y a deux manière d’être petit : 
la première parce qu’il n’y a pas d’autres possibilités ; l’autre pour des raisons de 
simplicité volontaire, concept associé également à ce style schumacherien ( autre-
fois appelé austérité, parole que je ne conçois pas, dépréciée récemment pour des 
raisons obvies ). 
Il y a également une troisième manière, qui consiste dans les deux premières 
jointes, et je crains que ce soit la notre. Que nous soyons actuellement petits n’est 
pas un obstacle pour mettre en pratique notre volonté de croître ; l’apprentissage 
de la simplicité volontaire nous place en meilleures conditions quand il s’agit de 
croître. La croissance d’un organisme vivant est lente et elle se produit à l’intérieur 
des ambiances chaudes, qui permettent la fermentation de la masse et sa conso-
lidation. 
La question de la taille, l’importance et l’influence, dans tous les cas, n’est pas 
étrangère à l’Evangile. Cette affaire était, selon ce que j’ai cru comprendre, une 
des préoccupations des disciples qui ne comprenaient pas, ou pas encore, la nature 
et l’avancement du Règne des cieux proposé par Jésus. Une lecture de ces préoc-
cupations en termes d’importance et de prééminence, préoccupations mondaines 
et pour autant de pouvoir et d’ego, peut nous dire beaucoup non seulement de la 
mentalité et du temps des disciples, mais aussi de notre situation et de nos propres 
angoisses. C’est une donnée consubstantielle à la nature humaine lorsqu’elle est 
confrontée au scandale de la Croix. Ils étaient préoccupés par taille, comme nous, 
et tout l’engagement de Jésus à ce propos était de faire en sorte qu’ils se rendent 
compte, y compris dans leur scénario d’il y a deux mille ans, que ce qui est petit 
est aussi beau. De la grandeur, Jésus a eu des paroles cinglantes : « Il ne restera 
pas pierre sur pierre ». Et à me rendre compte de tout cela, je sortis des locaux de 
l’église du Christ, qui est actuellement ma paroisse, criant dans mon cœur : « J’ai 
une Eglise ! ». Merveilleusement petite et magnifiquement disposée pour que nous 
la fassions croître. 
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